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. Avant-propos     
83. Le cercle vertueux du progrès démocratique         
            

«Au-dessus de la religion, de l’environnement, de la realpolitik, des idéologies multiples, 
se place l’esprit de démocratie, le seul qui puisse unifier dans notre monde moderne toutes 
les forces en présence.» 
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Avant-propos 

Au début du IIIe millénaire, l’ordre du monde comme celui de chaque nation a l’obligation de choisir 
entre deux grandes options : 
. Ajuster les réglages à la surface des faits en continuant à raisonner de manière linéaire, face à une 
réalité devenue de plus en plus complexe. Cela suppose de poursuivre une ligne de plus grande pente 
accumulant les crises, les conflits et les périodes temporaires de rémission ;
. Evoluer radicalement sur les fondamentaux démocratiques en se délestant de tout ce qui alourdit, 
freine, handicape inutilement et dangereusement le fonctionnement sociétal, tout en important de nou-
velles valeurs et principes adaptés à la complexité d’un monde évoluant de manière non linéaire.

Toute posture fondée sur le compromis et la volonté de tempérer en avançant «petit bras» est une 
erreur de plus. C’est la responsabilité du politique mais aussi du citoyen que d’avoir le courage de regar-
der droit devant et non en arrière. Face aux nouvelles problématiques sociétales, il faut éviter de se 
retourner sans cesse pour savoir si l’on doit continuer à suivre la trajectoire déjà tracée au fil de l’histoire 
ou pire, baisser les bras en laissant faire les autres. La réalité est telle que nous la façonnons dans l’idée 
et la pratique. Nous sommes entrés dans une période propice au basculement évolutionnaire de nature 
à changer l’ordre du monde en qualifiant l’avenir citoyen. Cette nouvelle étape suppose nécessairement 
un grand bond en avant dans les mentalités, les positions de base et les comportements de tous.

83. Le cercle vertueux du progrès démocratique

La véritable démocratie n’est ni d’essence républicaine, ni politique, ni idéologique, ni dans une phi-
losophie figée ou absolue. Elle est dans sa représentation subjective au sein du cerveau humain. Plus 
un cerveau sain est alimenté par de l’information utile, une large culture, des savoirs précis, des expé-
riences riches et diversifiées, un vécu sensoriel et émotionnel qualitatif, une aisance affirmée dans les 
libertés de pensée, d’expression, d’action et de décision, plus il domine et maîtrise l’existant et mieux il 
dessine les perspectives sociétales. En cela, l’accès à la véritable démocratie passe obligatoirement par 
la qualification positive du cerveau humain par tout chemin utile, sans exclusive. A l’inverse tout ce qui 
contraint, formate, matrice, déforme, oriente, conditionne le cerveau humain contre son libre arbitre, 
relève de la pseudo-démocratie, voire de la trahison sociétale par le politique et le système en place. 

Le cycle vertueux du progrès démocratique suppose que le fonctionnement mature du cerveau de 
chaque citoyen agisse en amont de toute forme d’action collective en évitant la délégation systéma-
tique chez autrui (politique, élu, mandataire…). Il suppose également que la conscience citoyenne 
soit constamment élargie afin de pouvoir s’impliquer au cœur du processus démocratique (contrôle/
régulation) en orientant la finalité des conditions humaine, citoyenne et sociétale. Sachant, par ailleurs, 
que sous l’effet des conservatismes ambiants, la mentalité générale a tendance à stagner et rester rela-
tivement médiocre (non abouti), il est nécessaire de combattre tant que nécessaire les forces hostiles, 
contraires, ainsi que le politiquement correct, par les voies démocratiques.

La chaîne universelle d’interactions : Pour créer et entretenir l’esprit de démocratie, il est néces-
saire d’agir en amont du système dans le cadre d’une chaîne universelle de 7 interactions à haute inten-
sité reposant sur le développement et la préservation qualitative des fondamentaux suivants :

1. Affirmation de soi/assertivité _ 2. Satisfaction des besoins humains  _ 3. Plénitude du cerveau 
humain _  4. Citoyenneté engagée/esprit de démocratie _ 5. Nettoyage/toilettage des contraintes inu-
tiles _  6. Politique/économie/social positivé _ 7. Cadre sociétal/condition humaine à finalité avancée 
_ 1. Qualification affirmation de soi/assertivité…

L’objectif des temps modernes est que l’esprit de démocratie s’installe définitivement au centre du cer-
veau humain. Avec un cerveau mature et bien informé, chacun dispose d’un potentiel de ressources, 
d’idées et d’applications concrètes à vocation d’épanouissement personnel mais aussi la capacité de 
qualifier les liens relationnels. Mathématiquement, plus le nombre de citoyens bien informés et engagés 



devient élevé, plus le nombre de pistes, idées, solutions, réponses, applications originales, innovantes 
et/ou de bon sens, est important et permet d’améliorer rapidement le système ou l’organisation en 
place. Il s’agit de créer bien plus qu’une motivation ponctuelle ou ciblée mais une dynamique positive 
globale. Lorsque l’esprit de démocratie sera gravé dans les neurones du plus grand nombre de citoyens, 
alors une ère de grande sérénité, paix et prospérité s’ouvrira, reléguant loin derrière tous les ersatz 
politiques, mythes religieux et autres substituts démocratiques que nous connaissons. Pour cela, chacun 
doit devenir dépositaire de l’esprit de démocratie. Pour que l’esprit de démocratie existe il faut s’impli-
quer à l’échelle de chacun. 

Chacun doit apporter sa brique contributive en fonction de ses moyens, ressources et talents. La seule 
grande exigence est de veiller à faire en sorte que s’installe une cohérence globale et non une dispersion 
tout azimut ou pire encore, un relâchement général et/ou un attentisme béat.

Contribution citoyenne : Pour avancer, il faut faire des pas et encore des pas sans se précipiter 
ni ralentir pour autant. Tout commence par la production gratuite, citoyenne et bénévole d’idées et 
de contributions nouvelles, selon un modèle d’engagement simple et commun à tous. Les principales 
étapes sont  : 
. Transmettre sa contribution dans un format type de rédaction et de présentation afin de favoriser la  
  clarté et la concision
. Accuser réception de sa bonne réception par l’entité en charge
. Positionner et orienter la contribution dans un domaine d’application précis à partir de critères  
  prédéfinis
. Informer le collectif et mettre la contribution dans un ordre du jour afin d’engager un débat citoyen  
  critique (à distance, internet, commission…) pour savoir à quelle échelle l’appliquer ou non. 
. Classer la contribution dans un ordre de priorité d’exécution, de différé ou d’impossibilité
. Après cette première phase de création/publicité/débat, dans laquelle chaque citoyen peut s’informer  
  et/ou s’impliquer à tout moment de sa vie, les contributions retenues pour expérimentation ou  
  application à l’échelle collective sont soumises aux représentations électives et/ou 
  parlementaires pour une mise en place programmatique, méthodologique, juridique, financière… 

Afin de pallier la difficulté de mise en marche du processus, le mieux consiste à avancer par tâtonne-
ments successifs et à en tirer les leçons. L’intelligence collective est telle que mêmes les erreurs doivent 
devenir de véritables opportunités pour rebondir dessus de manière encore plus forte, en voyant plus 
loin et toujours plus haut dans l’exigence. 

En attendant la relève par les nouvelles générations, la démarche doit commencer le plus tôt possible 
en ne craignant pas de déconstruire l’inutile au cœur du système actuel. Grâce au caractère autoporteur 
du modèle sociétal en cours et à l’autorégulation qui en découle, il n’est pas vraiment nécessaire de 
préparer le terrain dès lors que l’on s’applique proprement à :
. Réduire les contraintes systémiques et institutionnelles par le nettoyage/toilettage/déconstruction ;
. Favoriser l’expansion concomitante des droits, initiatives et des libertés
  individuelles sous contrôle de la réciprocité ;
. Mettre en place un nouveau modèle socioéconomique destiné à affranchir et libérer les potentiels  
  individuels (bioéconomie, défiscalisation…) ;
. Favoriser en chaque jeune et adulte proactif l’accès à l’affirmation et à la réalisation de soi en fonction  
  de ses talents, attentes et besoins individuels ;
. Etablir un cadre civique et d’éducation, favorisant le respect des individus, l’autodiscipline, le  
  discernement, les pratiques de maîtrise du risque. 


